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Compte tenu de la situation actuelle de marché très difficile et non 
durable pour les producteurs de pêche-nectarine, et suite aux 
échanges sur le sujet entre les Ministères de l'agriculture des trois 
principaux pays producteurs de l'UE (France, Italie, Espagne), les 
professionnels ont souhaité se rencontrer pour analyser la crise et 
faire le bilan à mi-parcours des outils de connaissance de l’offre et 
d’anticipation des crises afin d’envisager des pistes communes 
pour la survie du secteur.  

 
 

- Les trois délégations ont tiré un bilan des échanges d’informations 
en matière de connaissance de l’offre. Elles sont engagées à les 
développer.  A court terme elles soutiennent et participeront à 
l’initiative d’une rencontre hebdomadaire de crise sur les données 
de la mise en marché entre un représentant de chacun des trois 
pays. A moyen terme, la pérennisation et le développement de ces 
échanges sera étudiée. 

 
- Les trois délégations ont fait le constat du caractère insuffisant des 

outils de l’OCM face à une crise d’ampleur internationale comme 
celle de cette année. 
En situation de crise d’extrême gravité elles souhaitent pouvoir 
recourir à des outils novateurs et de plus grande envergure 
comme, par exemple, un fonds de mutualisation pluriannuel, et un 
système d’assurance crédit export.  
Les trois délégations ont également souligné l’importance d’une 
responsabilisation de l’ensemble des acteurs, notamment de la 
grande distribution, en faveur de prix rémunérateurs qui couvrent 
les coûts de production. 
 
Les communications hebdomadaires des représentants nationaux 
des trois pays seront également l’occasion d’échanger sur 
l’utilisation faite des mesures de prévention et de gestion de crise 
de l’OCM, en vue notamment de dégager des pistes d’optimisation 
du règlement d’application de l’OCM. 

 
 

- Les trois délégations reconnaissent l’importance pour l’agriculture 
européenne des enjeux sanitaires et environnementaux, en faveur 
d’une offre européenne de qualité. Elles envisagent d’aborder ces 
problématiques (notamment une meilleure valorisation des 
pratiques de la production fruitière intégrée) à l’occasion d’une 
nouvelle réunion du groupe de contact en fin de campagne. 


